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HALLER Prosper (1871-1955). La mission Foureau-Lamy. 

Prosper Haller est né le 24 août 1869 à Lutzelbourg dans la Moselle. 
Prosper fit ses études secondaires au collège Saint Michel à Lunéville, son PCN. à Nancy et ses 
études de médecine à l’École de santé militaire de Lyon. Docteur en médecine en juin 1893, il est 
affecté au Puy, où il ne se plaît pas. Il demande alors à partir en Afrique et est envoyé dans le Sud-
Algérien, à Biskra en 1894. Là, il est séduit par le désert et profite d’un congé en France pour 
demander d’accompagner la mission saharienne projetée par Fernand Foureau et le commandant 
Lamy. Il est accepté comme médecin de la mission avec son confrère Henri Fournial. 
La mission Foureau-Lamy quitte Ouargla, aux confins du Sahara sud algérien, le 23 octobre 1898, et 
atteint le lac Tchad le 21 janvier 1900, après 3 000 km et 500 jours. 
La ville de Kousseri est prise le 3 mars 1900, mais Rabah avait établi son camp à 5 km au nord de la 
ville. 
Il dispose de 5 000 hommes, dont 1 000 armés de fusils à tir rapide, 600 chevaux et 3 canons. 
Lamy dispose de 750 combattants, 4 canons et quelques cavaliers de Gaourang, sultan du Baguirmi. 
Le camp de Rabah est rapidement occupé, Rabah tué mais le commandant Lamy est touché, dès les 
premiers coups de feu, et tué également. 

Prosper Haller fut lui-même grièvement blessé par une balle, qui lui fractura le fémur gauche, alors qu’il accompagnait les troupes de 
Reibell à la poursuite du fils de Rabah, Fad El Allah. Il doit attendre deux mois de plus que ses camarades avant de prendre le chemin 
du retour. Couché sur le lit soudanais aménagé pour le voyage selon ses indications, il est embarqué sur le Léon Blot en décembre 
1900 : l’Oubangui, le Congo, Léopoldville, transport maritime par les Belges jusqu’à Anvers, puis Paris et le Val-de-Grâce, où il est 
opéré en 1901, au prix d’un raccourcissement de la jambe gauche.  
Prosper Haller doit quitter l’armée à 32 ans en raison de sa blessure. Il entame une nouvelle carrière de médecin des services 
d’électrothérapie et de mécanothérapie à l’établissement thermal de Vichy, pendant la saison d’été, et l’hiver, comme médecin de la 
maison de repos de San Salvadour, sur la côte d’azur, pour officiers convalescents.  
Mobilisé en 1914, affecté au recrutement à Vichy pendant un an, il demande à partir sur le front. Il est nommé médecin-chef au 125e

régiment d’infanterie, puis dirige l’ambulance chirurgicale, l’« autochir » du 20e corps d’armée. Il est de nouveau blessé à la hanche en 
1917 et est évacué. 
De retour à Vichy, il fait de l’établissement thermal le premier du monde, créant des appareils de mécanothérapie nouveaux.  
Continuant de diriger les établissements thermaux pendant la guerre de 1939-1945, il était souvent sollicité pour apporter son 
témoignage et son expérience dans de nombreuses sociétés scientifiques, médicales et géographiques. Il meurt le 15 août 1946 à 
Vichy et est enterré sous une dalle portant l’inscription : Docteur Haller 1869-1946 Médecin de la Mission Foureau-Lamy.  

Le carnet de route de Prosper Haller lors de la Mission Foureau-Lamy a été publié 
aux éditions L’Harmattan. 


